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Un avion-espion américain pour suivre les mesures prises contre le
coronavirus en Corée du Nord...
Un avion américain de renseignement  Guardrail RC-12X a effectué un
vol au-dessus de zones situées à proximité de la frontière avec la Corée
du Nord. Selon SR Airband & Aviation, site web spécialisé dans le suivi
des  avions,  cet  appareil  a  décollé  de  la  base  aérienne  de  l’armée
américaine à Osan, dans la province de Gyeonggi,  avant  de survoler
Icheon,  dans  la  même  région,  puis  les  villes  de  Chuncheon  et  de
Sokcho,  dans  la  province  de  Gangwon.  C’est  la  première  fois  qu’un
avion de reconnaissance de ce type effectue un vol en laissant actif son
dispositif  d’identification.  De  l’avis  de  certains  observateurs,  cette
opération  aurait  eu  pour  but  de  suivre  les  mouvements  et
communications de l’autre côté du 38e parallèle, afin de voir comment le
régime  de  Kim  Jong-un  réagit  face  à  la  propagation  du  nouveau
coronavirus, qui secoue actuellement la planète.
(KBS World Radio, le 06-02-2020)

L'USS Detroit aurait  effectué  une  mission  de  recueil  de
renseignements au large des côtes vénézuéliennes...
L'armée  américaine  a  dépêché  un  navire-espion  près  des  côtes  du
Venezuela pour recueillir des renseignements, selon l'agence de presse
Fars.  Le  navire  de  l'US  Navy,  USS Detroit, a  mené  une  opération
baptisée Liberté de navigation au large de la côte caraïbe du Venezuela,
a annoncé jeudi le plus haut commandement militaire américain dans la
région. Lors d'une audience du comité des forces armées du Sénat, le
chef du Commandement du sud des États-Unis, l'amiral Craig Faller, qui
est  responsable des opérations militaires en Amérique Centrale et  en
Amérique du Sud, a vanté les performances de l'USS Detroit pendant
son déploiement,  affirmant  qu'il  était  efficace dans la  lutte  contre  les
stupéfiants et  dans l'application de la loi.  « Le  Detroit a fait  un travail
remarquable,  en  naviguant  près  des  côtes  du  Venezuela  et  en  nous
fournissant des renseignements » a-t-il indiqué. « Nous avons également
utilisé le Detroit dans une opération de liberté de navigation au large des
côtes du Venezuela, dans des eaux que le Venezuela prétend que le
droit international ne reconnaît pas » a ajouté l'amiral Craig Faller. Il n’a
pas divulgué la date du déploiement et l'emplacement exact du navire-
espion en raison de la sensibilité du sujet.
(Press TV, le 04-02-2020)

Des  F-22  de  l'US  Air  Force  stationnés  aux  Émirats  arabes  unis
auraient été redéployés en Espagne...
Les agences d'information ont fait, il y a quelques jours, état du départ
de  F-22  américains  des  Émirats  arabes  unis  pour  se  redéployer  en
Espagne. Selon un site web aéronautique américain, l'armée américaine
a retiré  six  avions de chasse F-22 des Émirats  arabes unis  et  les  a
redéployés sur une base aérienne en Espagne.
(Press TV, le 07-02-2020)

Renseignor N° 1114                                        le 9 février 2020                                                         1



… TERRORISME …

Washington annonce l'élimination au Yémen du leader d'Al-Qaïda dans la péninsule arabique...
Le président Trump a confirmé hier la mort de Qassem Al-Rimi, fondateur et leader d'Al-Qaïda dans la
péninsule arabique. Il a été tué au Yémen dans une attaque américaine au drone. Un des lieutenants
d'Ayman Al-Zawahiri, leader d'Al-Qaïda, a été également éliminé. On n'a pas précisé lequel. Selon la
Maison-Blanche, le groupe de Qassem Al-Rimi a commis des actes de violences indicibles contre des
civils au Yémen et a cherché à mener et à inspirer de nombreuses attaques contre les États-Unis et
leurs  forces.  Pour  Washington, la  mort  de  Qassem  Al-Rimi  affaiblit davantage  Al-Qaïda  dans  la
péninsule arabique et  le  mouvement  mondial  Al-Qaïda et,  a  estimé la  Maison-Blanche,  cela  nous
rapproche de l'élimination des menaces que ces groupes posent à notre Sécurité nationale.
(La voix de l'Amérique, le 07-02-2020)

Le président américain Donald Trump a annoncé jeudi que les États-Unis avaient tué Qassem Al-Rimi,
chef du groupe Al-Qaïda dans la péninsule arabique (AQPA), lors d’une opération au Yémen, sans
donner de précision sur le lieu et le jour de l’attaque. M. Trump a indiqué dans un communiqué que
sous la conduite d'Al-Rimi, AQPA a commis des violences intolérables contre des civils au Yémen et
cherchait à mener et inspirer de nombreuses attaques contre les États-Unis et leurs troupes. Al-Qaïda
dans  la  péninsule  arabique  dispose  de  repaires  dans  les  régions  montagneuses  des  provinces
yéménites d'Abyane, de Chaboua, du Djouf et de Marib. Selon des médias au Yémen, le chef islamiste
a été tué au cours des derniers jours dans une attaque au drone à Marib, à l'est de la capitale, Sanaa.
Un représentant du gouvernement yéménite a confirmé à Reuters qu'une attaque au drone avait eu lieu
à Marib, mais il a déclaré qu'Al-Rimi n'avait pas été tué dans cette attaque. Selon les Américains, Al-
Rimi avait rejoint Al-Qaïda dans les années 1990, travaillant en Afghanistan pour Oussama ben Laden.
Le groupe Al-Qaïda dans la péninsule arabique avait revendiqué la fusillade perpétrée début décembre
dans  une  base  militaire  américaine  à  Pensacola,  en  Floride,  qui  avait  tué  trois  marins,  selon  un
communiqué du centre américain de surveillance des sites islamistes SITE.
(Radio Canada international, le 07-02-2020)

Plusieurs militaires nigérians tués dans de nouvelles attaques du groupe État  islamique en
Afrique de l'Ouest...
Des djihadistes affiliés à l'État islamique en Afrique de l'Ouest (ISWAP) ont tué trois soldats lors d'une
attaque dans le nord-est du Nigeria, ont indiqué lundi des sources sécuritaires. Des insurgés ont fait
irruption  vendredi  soir  dans  la  ville  d'Askira,  à  bord  d'une  douzaine  de  véhicules  équipés  de
mitrailleuses, provoquant des affrontements avec l'armée et une milice d'autodéfense. « Nos hommes
ont repoussé les terroristes mais nous avons perdu trois soldats et deux camions » a déclaré à l'AFP
un officier militaire sous couvert d'anonymat. Il a ajouté que les insurgés avaient subi de lourdes pertes,
sans toutefois donner de bilan précis. Selon un milicien, Adamu Galadima, les forces de sécurité ont
tendu  une  embuscade  aux  djihadistes  après  avoir  reçu  des  informations  selon  lesquelles  ils  se
dirigeaient vers la ville. « Il y a eu d'intenses combats et ils ont du battre en retraite. Trois soldats ont
été tués et cinq habitants ont été blessés par des balles perdues » a-t-il  déclaré. Un autre milicien,
Peter  Malgwui,  a  déclaré à l'AFP que les  djihadistes  défaits  avaient  ensuite  attaqué le  village de
Kilangar, situé à 15 kilomètres, pillant des médicaments dans une clinique. Dimanche, ISWAP a publié
un communiqué affirmant qu'il avait tué sept soldats nigérians et saisi trois véhicules dans l'attaque
d'Askira. L'ISWAP, qui a fait scission avec le groupe djihadiste Boko Haram en 2016, cible en priorité
des bases militaires et des soldats. Le district d'Askira Uba, situé près de la forêt de Sambisa, un
bastion de Boko Haram, a été le théâtre d'attaques djihadistes répétées.
(Africa Radio, le 03-02-2020)

Au moins deux morts après une attaque menée par des membres présumés de Boko Haram
dans le nord du Cameroun...
Deux civils camerounais ont été tués dans la nuit de lundi à mardi dans une attaque perpétrée dans
une localité du nord du Cameroun par des djihadistes du groupe Boko Haram, selon des sources
sécuritaires. « Boko Haram a fait une incursion peu avant 2h00 du matin dans le village de Mozogo,
dans l'extrême nord, tuant deux personnes » a affirmé à l'AFP un officier de police dans la zone. Cette
attaque intervient à moins d'une semaine des élections législatives et municipales prévues dimanche
au Cameroun. L'attaque et son bilan ont été confirmés à l'AFP par un officier de l'armée joint dans la
région. Les assaillants ont incendié deux motos et une vingtaine de maisons, et volé cinq motos, a
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détaillé l'officier de police. L'armée est intervenue sans parvenir à rattraper les djihadistes, selon cette
source. Née au Nigeria en 2009, l'insurrection de Boko Haram s'est propagée en 2014 dans l'extrême
nord du Cameroun, qui borde une partie du lac Tchad. La faction de Boko Haram affiliée au groupe État
islamique, ISWAP, est particulièrement active dans cette zone.
(Africa Radio, le 04-02-2020)

Au Mali, trente djihadistes présumés neutralisés par la Force Barkhane...
Trente djihadistes ont été mis hors de combat par la force Barkhane au Mali. C'est une annonce hier de
l'état-major de l'armée française. La force Barkhane engagée au Sahel contre les actions de plus en
plus  meurtrières  des  groupes  djihadistes  vient  aussi  d'annoncer  son  passage  de  4 500  à
5 100 hommes d'ici la fin du mois.
(Radio Vatican, le 08-02-2020)

La  force  française  Barkhane a  mis  hors  de  combat  plus  de  trente  djihadistes  au  Mali  au  cours
d'opérations avec les forces maliennes dans la zone dite des trois frontières, a indiqué vendredi l'état-
major de l'armée française. « Entre le 6 et le 7 février, la force Barkhane a conduit une opération dans
la zone du Liptako-Gourma, entre Mali, Burkina Faso et Niger, qui a abouti à la neutralisation d'une
vingtaine de terroristes ainsi qu'à la destruction de plusieurs véhicules » a précisé le colonel Frédéric
Barbry,  porte-parole  de l'état-major.  « Un drone  Reaper,  une patrouille  de Mirage 2000 ainsi  qu'un
hélicoptère Tigre et un Cougar ont participé à deux frappes ciblées sur une zone où des combattants
terroristes  avaient  été  repérés »  a-t-il  ajouté.  Cette  semaine,  par  ailleurs,  des  opérations  des
commandos de Barkhane ont permis la mise hors de combat d'une dizaine de terroristes lors de deux
actions distinctes dans une région où est actif l’État islamique au grand Sahara (EIGS), récemment
désigné par Paris comme l'ennemi numéro 1 au Sahel.
(Africa Radio, le 08-02-2020)

… ACTIVITÉS DES SERVICES DE RENSEIGNEMENT …

Poursuite des rumeurs concernant la mort d'un cadre de la CIA dans le crash d'un E-11A en
Afghanistan...
La  semaine  dernière,  certaines  sources  d'information  ont  rapporté  sans  détailler  que  Michael
D. Andrea, chef des opérations secrètes de la Central Intelligence Agency (CIA) pour l’Iran, et impliqué
dans l’assassinat du général du corps d'armée Qassem Soleimani, aurait été tué dans le crash de
l’avion E-11A. Depuis le 27 janvier, date de la destruction du E-11A américain en plein ciel à Ghazni,
alors  qu'il  accomplissait  sa  10 000e  mission  en  plus  de  17 ans  d'occupation  du  sol  afghan,  le
Pentagone refuse obstinément de reconnaître les faits, préférant s'en tenir à l'hypothèse totalement
ridicule d'un crash. Or des sources afghanes portent de nouveaux éclaircissements sur cet incident qui
constitue  un  coup  très  dur  pour  la  CIA en  Asie  centrale  et  occidentale.  Certaines  sources  en
Afghanistan diffusent en effet de nouvelles preuves sur la mort de Michael D. Andrea qui aurait été tué
avec au moins dix-sept autres officiers et militaires US, alors qu'ils se trouvaient à bord du E-11A dans
la province de Ghazni. « Un haut officier de sécurité faisait partie des personnes à bord » disent ces
sources qui refusent toutefois de révéler le nom de ce responsable. Et ces sources d'ajouter : « En
raison d'une défaillance technique, le Global Express E-11A volait à une altitude inférieure à la normale,
lorsqu’il a été abattu par un missile russe Strela tiré par des taliban. Selon les médias internationaux,
l'avion a été abattu à 13h10, heure locale, le lundi 27 janvier dans la zone du district de Deh Yak,
contrôlée  par  les  taliban.  Les  observateurs  se  focalisent  surtout  sur  cette  mystérieuse  défaillance
technique qui a poussé l'appareil à réduire son altitude de vol et qui pourrait avoir été causée par une
cyberattaque. Le journal USA Today reprend ces révélations et explique que le E-11A est une version
militaire du BD-700  Global Express, construit par l'avionneur canadien Bombardier. Il est utilisé pour
transporter  des élites du monde entier sur de longs trajets. L'US Air Force utilise depuis quelques
temps  des  avions  civils  modifiés  pour  le  transport  et  des  opérations  militaires.  Faciliter  la
communication entre les troupes stationnées sur le terrain est justement l'une des missions militaires
de cet avion. Il sert d'outil de communication entre les forces terrestres et aériennes. À l’instar de ce
qu’elle a fait après l'attaque de missiles contre Aïn Al-Assad, menée par l’Iran, l'administration Trump, a
opté pour la dissimulation en ce qui concerne les circonstances du crash de cet avion et le nombre de
ses passagers, et a parfois fait des déclarations contradictoires à ce sujet. Trois jours plus tôt,  Time
Magazine a rapporté que l’administration américaine prétendait  que deux pilotes de l'US Air  Force
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avaient été tués dans ce crash. Mais Washington insiste sur le fait qu’aucun des passagers n’était
membre de la CIA et que le crash était dû à des défaillances techniques et non à des tirs ennemis.
(Press TV, le 04-02-2020)

Au  Danemark, arrestation  de  trois  personnes  accusées  d'espionnage  au  profit  de  l'Arabie
saoudite...
Les ministères des Affaires étrangères des Pays-Bas et du Danemark ont convoqué les ambassadeurs
saoudiens en mission dans leur pays pour protester contre des activités d'espionnage qui ont eu lieu
sur leurs territoires.  Cette mesure intervient après que les deux pays aient arrêté quatre Iraniens du
Mouvement de lutte arabe pour la libération d'Ahwaz (sunnite),  accusés d'être impliqués dans des
activités de renseignement au profit  de l’Arabie saoudite. Alors que le ministre danois des Affaires
étrangères, Jeppe Kofod a confirmé via son compte Twitter la convocation de l'ambassadeur saoudien
à  Copenhague,  l’Arabie  saoudite  n’a  émis  aucun  commentaire.  « L'ambassadeur  saoudien  a  été
convoqué car  il  est  clair  que des  activités  d'espionnage ont  eu  lieu  sur  le  sol  danois,  ce qui  est
totalement inacceptable et les messages eux-mêmes seront transférés à Riyad par le ministère danois
des Affaires étrangères » a-t-il fait savoir. De son côté, le ministre néerlandais des Affaires étrangères a
convoqué l'ambassadeur saoudien,  soupçonné d'avoir  des liens avec les activités d'espionnage de
l’Arabie saoudite via le Mouvement de lutte arabe pour la libération d'Ahvaz. En effet,  le chef  des
services de renseignement danois, Finn Borch Andersen, a annoncé, lundi, l'arrestation d'une cellule
d'espionnage composée de trois Iraniens du Mouvement de lutte arabe pour la libération d'Ahwaz. Ils
sont accusés d'avoir participé à des activités de renseignement pour les services saoudiens entre 2012
et 2018.  Andersen a expliqué,  lors  d'une conférence de presse tenue à Copenhague,  qu'un autre
Iranien a été arrêté aux Pays-Bas pour espionnage pour le compte de l'Arabie saoudite.
(La voix de la Turquie, le 05-02-2020)

Éclaboussé par un scandale d'espionnage le directeur général du Crédit Suisse démissionne...
La banque Crédit Suisse a annoncé vendredi la démission de son directeur général Tidjane Thiam,
éclaboussé  par  le  scandale  déclenché  par  des  opérations  d'espionnage  visant  d'anciens  cadres
dirigeants  et  l'organisation  Greenpeace.  Tidjane Thiam,  un  Franco-Ivoirien  de  57 ans,  quittera  ses
fonctions le 14 février, après la présentation des résultats annuels de la banque, a indiqué le numéro 2
du secteur bancaire helvétique dans un communiqué. Crédit Suisse a été secoué par la révélation de la
filature de son ancien directeur de la gestion internationale de fortune, Iqbal Khan, après son départ
inattendu pour rejoindre la banque concurrente UBS. Le dossier a connu un second rebondissement en
décembre lorsque la banque a reconnu un second cas d'espionnage, concernant cette fois l'ancien
directeur  des  ressources  humaines,  avant  de  rebondir  à  nouveau  ce  week-end  dans  la  presse
dominicale,  le  SonntagsZeitung affirmant  que  la  surveillance  aurait  également  visé  l'organisation
écologiste Greenpeace. Diplômé de l'école polytechnique et de l’École des mines de Paris, M.  Thiam
avait  repris les commandes de la banque en 2015 après avoir repositionné avec succès l'assureur
britannique Prudential. Il avait rapidement mis en place un grand plan visant à renforcer la gestion de
fortune et à recalibrer la banque d'investissement. M. Thiam sera remplacé par Thomas Gottstein, qui
dirige actuellement les activités de la banque pour le marché suisse. Ce ressortissant suisse avait
débuté sa carrière chez UBS,  avant  de rejoindre Crédit  Suisse en 1999.  « Tidjane a apporté une
énorme contribution à Crédit Suisse depuis qu'il  nous a rejoint en 2015 » a déclaré le président du
conseil d'administration, Urs Rohner, cité dans le communiqué.
(Africa Radio, le 07-02-2020)

Au Japon, mise en orbite d'un nouveau satellite de collecte de renseignements...
Le Japon a mis en orbite un nouveau satellite de collecte de renseignements. Dimanche à 10h34,
heure  locale,  une  fusée  H2A,  porteuse  de  l’engin,  a  été  lancée  depuis  le  centre  spatial  de
Tanegashima, dans la préfecture méridionale de Kagoshima. La fusée s’est débarrassée d’un module
auxiliaire et de l’un des moteurs, en plein vol. Une vingtaine de minutes plus tard, elle est parvenue à
mettre en orbite le satellite optique. Ce lancement était  initialement prévu le 27 janvier.  Il  avait  été
reporté  en  raison  de  mauvaises  conditions  météorologiques  et  d’un  dysfonctionnement  des
équipements au sol.
(Radio Japon international, le 09-02-2020)
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… MILITAIRE …

Le ministre sud-coréen de la Défense en Inde pour promouvoir la coopération et l'industrie de
défense...
Le  ministre  sud-coréen de la  Défense est  parti  aujourd’hui  pour  l’Inde  dans  le  cadre  d’une  visite
officielle de trois jours. Jeong Kyeong-doo s'entretiendra dès son arrivée avec son homologue Rajnath
Singh afin  de  promouvoir  la  coopération  et  l’industrie  de  la  défense.  Le  chef  de  la  Défense sud-
coréenne assistera ensuite au salon DefExpo 2020 à Lucknow. Prévu du 5 au 9 février, cet événement
rassemblera quelque 700 entreprises venues d'une trentaine de pays. Douze sociétés sud-coréennes y
seront présentes, telles que Hanwha Defense ou la Korea Aerospace Industries (KAI). Alors que la
Corée du Sud célèbre cette année le 70e anniversaire de la guerre de Corée,  Jeong ira visiter  le
60e hôpital de campagne de l'armée indienne. En effet, alors que le monde venait en aide au Pays du
matin clair lors de la guerre fratricide, c’est cette unité hospitalière qui a envoyé le plus grand corps
médical. 627 médecins et infirmiers indiens ont ainsi soigné 220 000 soldats et civils.
(KBS World Radio, le 03-02-2020)

Poursuite  des  vols  de  reconnaissance  électronique  américains  au  large  de  la  péninsule
coréenne......
Un avion de reconnaissance de type RC-135S Cobra Ball a effectué, le 31 janvier dernier, une mission
de reconnaissance en mer de l’Est, la mer qui sépare la péninsule coréenne et l'archipel japonais. C’est
ce qu’a fait savoir, hier, le traqueur aérien Aircraft Spots. Selon ce site, un patrouilleur RC-135S a donc
été envoyé vendredi dernier, vers 18 heures, depuis la base aérienne américaine de Kadena, située sur
l’île japonaise d’Okinawa, en direction de la mer de l'Est.  Cet avion, spécialisé dans la collecte de
renseignements  sur  les  trajectoires  de  missiles  balistiques  grâce  à  un  capteur  opto-électronique,
appartient à la base aérienne américaine d’Offutt, située dans l’État du Nebraska. Le même jour, un E-
8C J-STARS, un autre appareil de l’US Air Force, a été détecté à environ 8,8 kilomètres au-dessus du
pays du matin clair. Cet avion de reconnaissance et d’attaque, doté d’un radar, est capable de surveiller
de manière précise les sites de missiles et les mouvements de soldats et d’équipements en Corée du
Nord.
(KBS World Radio, le 03-02-2020)

L'armée russe sera équipée de missiles de défense antiaérienne S-500 dès le premier trimestre
de cette année...
Selon le vice-ministre russe de la Défense, l’armée russe sera en 2021 équipée de nouveaux missiles
balistiques intercontinentaux ainsi que du système de missiles de défense antiaérienne S-500 à partir
du  premier  trimestre  de  cette  année.  « Les  premières  livraisons  en  série  de  missiles  balistiques
intercontinentaux lourds à têtes multiples RS-28  Sarmat,  destinés à remplacer le R-36M2  Voevoda
dans les Forces de missiles stratégiques de la Fédération de la Russie commenceront en 2021 » a
déclaré le vice-ministre russe de la Défense, Alexei Krivoruchko, cité par TASS News ce lundi 3 février.
« Le nouveau missile,  qui  a un poids au lancement de 208,1 tonnes et  une charge utile  d'environ
10 tonnes, peut atteindre des cibles à une distance allant jusqu'à 18 000 kilomètres » a-t-il noté. « Les
premiers missiles en série entreront en service en 2021 » écrit-il dans un article publié dans l'édition de
janvier du magazine Radio-Electronic Technology publié par le groupe KRET. « Le système de missile
antiaérien qui n’a aucune équivalence dans le monde a été testé avec succès l’année dernière et sera
bientôt prêt à être livré aux forces armées en 2020 » a-t-il indiqué. Krivoruchko a en outre annoncé la
construction de véhicules blindés destinés à servir l’unité d’infanterie russe déployée dans l’Arctique. Le
concept du système Sarmat, qui consiste à larguer des ogives tout au long de sa trajectoire, complique
considérablement leur destruction même par les systèmes de défense antimissile les plus avancés. Le
S-500 est un système de missiles de défense aérienne à longue et  moyenne portées  conçu pour
intercepter  des  missiles  balistiques  à  longue  portée  et  à  moyenne  portée  allant  jusqu'à
3 500 kilomètres, afin de détruire des missiles de croisière supersoniques et des « super-avions ».
(Press TV, le 04-02-2020)

Le système antiaérien russe Bouk-M2E testé contre un drone-cible par l'armée algérienne...
L’Armée nationale populaire (ANP) algérienne a procédé, mercredi 5 février, à des exercices de tirs
réels engageant le système antiaérien russe Bouk-M2E et un drone-cible Enics E95M, également de
fabrication russe, indique un communiqué du ministère algérien de la Défense nationale (MDN). « Ce
matin  et  au  niveau  du  champ  de  tir  et  de  manœuvres  à  Silat,  relevant  du  secteur  militaire  de
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Tamanrasset, monsieur le général-major a supervisé l’exécution de tirs avec missiles sol-air Bouk-M2E
contre  des  objectifs  aériens  ennemis,  des  drones-cibles  Enics E95M » affirme  le  communiqué du
ministère. « Ces tirs ont été couronnés d’un grand succès en atteignant les cibles aériennes » précise
la même source.  Le système de missiles sol-air  de moyenne portée  Bouk-M2 (code OTAN SA-17
Grizzly),  dont  le  Bouk-M2E est  la  version  export,  est  destiné  à  détruire  les  cibles  telles  que des
appareils de l'aviation stratégique et tactique, des hélicoptères et missiles de croisière, ainsi que des
missiles de l'aviation, balistiques et tactiques notamment, des missiles antiradar, des armes de haute
précision, des cibles terrestres et maritimes de surface.
(Radio Sputnik, le 06-02-2020)

Tir  d'essai  d'un  missile  balistique  intercontinental  Minuteman III depuis  la  base  aérienne
américaine de Vandenberg...
Les  États-Unis  ont  effectué  ce  mercredi  5 février  le  tir  d’un  missile  balistique  intercontinental
Minuteman III non armé, selon Associated Press. Le missile a atteint une cible dans l'océan Pacifique,
a annoncé l'Air Force Global Strike Command, ajoutant qu’il avait décollé depuis la base aérienne de
Vandenberg, en Californie. L’armée de l’air a affirmé que cet essai n’avait pas été effectué en réaction
aux événements dans le monde. « Les calendriers de lancement sont élaborés de trois à cinq ans à
l'avance et la planification des lancements individuels prend de six mois à un an » a-t-elle précisé, citée
par l’agence.
(Radio Sputnik, le 06-02-2020)

L'Iran et la Corée du Nord demeurent des menaces constantes contre les États-Unis, selon Mark
Esper...
Alors que les négociations nucléaires entre Washington et P'yongyang marquent toujours le pas, le
secrétaire américain à la Défense a désigné la Corée du Nord et l’Iran comme des « État voyous »,
représentant  des menaces constantes.  Mark Esper en a fait  part  lors  d’un séminaire organisé par
l’École des études internationales avancées (SAIS) de l’université Johns-Hopkins, affirmant également
qu’il faudra rester sur le qui-vive sans relâche à l’égard de ces pays. En évoquant la récente attaque
contre le régime iranien, le chef du Pentagone a expliqué qu’il s’agissait d’un message selon lequel les
États-Unis  n’hésiteront  pas à passer  à l’acte lorsque leur  armée et  leurs intérêts  nationaux seront
menacés. Concernant la stratégie de défense actuelle, Esper a évoqué l’Iran, la Corée du Nord et
d’autres pays voyous, après avoir désigné la Russie et la Chine comme priorité numéro 1.
(KBS World Radio, le 07-02-2020)

Premier vol d'une version optimisée du bombardier stratégique russe à capacité nucléaire Tu-
160M...
En  Russie  un  Tu-160  optimisé,  le  bombardier  stratégique  emblématique  de  la  Russie,  avec  une
avionique, des commandes et d'autres équipements flambant neufs, a effectué son premier vol. Les
changements auraient doublé son efficacité au combat. Des images de l'avion optimisé ont été publiées
par l'armée russe jeudi, bien que le vol d'essai ait eu lieu plus tôt ce mois-ci sur le terrain d'essai de
l'usine d'avions de Kazan. L'avion a fait un court voyage, restant en l'air pendant environ une demi-
heure à une altitude de 1 500 mètres. Le bombardier supersonique à capacité nucléaire Tu-160 a été
introduit à la fin de l'ère soviétique et est resté au service de l'armée de l'air russe depuis lors. Tous les
appareils existants devraient être mis à niveau vers les versions avancées M et M2. La production de
ces nouveaux modèles va également être lancée. L'avion a reçu de nouveaux équipements avioniques
et de communication, ainsi que de nouvelles stations de commandement et de contrôle, de radar et de
guerre  électronique.  Son  efficacité  au  combat  aurait  été  doublée  par  le  nouvel  équipement.  Les
versions M et M2 devraient également recevoir de nouveaux moteurs plus efficaces, qui étendront la
portée  opérationnelle  de  1 000 kilomètres,  les  avions  Tu-160  standards  ayant  déjà  une
impressionnante  portée  opérationnelle  de  13 000 kilomètres  sans  ravitaillement.  On  ne  sait  pas,
cependant, si l'avion optimisé est équipé de nouveaux moteurs. Mis à part les changements « sous le
capot », l'avion a apparemment également reçu quelques ajustements structurels.
(Press TV, le 07-02-2020)

Les  performances  du  canon  du  F-35  seraient  jugées  inacceptables,  selon  un  rapport  du
Pentagone révélé par Bloomberg...
D'après la dernière évaluation du Pentagone, révélée par Bloomberg, l'avion de chasse F-35 de l'armée
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américaine ne serait pas en capacité de viser correctement ses cibles. Un raté qui vient s'ajouter aux
428 milliards de dollars qu'a déjà coûté ce programme militaire. Les performances du canon installé sur
la version la plus courante du F-35 ont en effet été jugées inacceptables par les auteurs du rapport.
Alors que le programme F-35 devrait dépasser les 1 000 milliards de dollars à la fin de sa vie à cause
des  multiples  modifications  de  logiciels  et  de  finitions,  pas  moins  de  873 défauts  logiciels  ont  été
détectés dans cet avion de combat de dernière génération de l'Amérique, selon un récent rapport. Des
failles de cybersécurité qui avaient été révélées dans un précédent rapport, n'ont également toujours
pas été résolues. Malgré toutes ces défaillances, l’US Air Force continue de défendre son avion car il a
été vendu à un prix faramineux à plusieurs pays convaincus par les États-Unis du bon fonctionnement
de l'appareil.
(Press TV, le 07-02-2020)

Plusieurs bombardiers B-52 auraient effectué des vols d'entraînement à proximité des côtes
iraniennes...
Depuis quelques jours,  certains sites militaires font  état  du décollage de bombardiers  stratégiques
américains B-52 déployés sur  la  base aérienne américaine de Diego Garcia  en direction du golfe
Persique. Al-Masdar News rapporte le 2 février que, pour la quatrième journée consécutive, des B-52
américains à capacité nucléaire,  ont  fait  leur  apparition à proximité de l'espace aérien iranien,  par
groupes de deux, avant de faire demi-tour et de continuer en sens inverse.
(Press TV, le 07-02-2020)

Israël accusé d'avoir utilisé un avion civil iranien comme bouclier après une frappe aérienne en
Syrie...
La Russie a accusé Israël d'avoir mis délibérément en danger un avion avec 172 passagers lors de
frappes aériennes en Syrie. Selon le ministère de la Défense à Moscou, Israël a utilisé l'avion comme
bouclier protecteur pour échapper à une riposte syrienne à des bombardements, hier près de l'aéroport
de  Damas.  La  réaction  rapide  des  contrôleurs  aériens  à  Damas  auraient  permis  d'empêcher  une
catastrophe. L'avion en provenance d'Iran a ensuite été dirigé vers une base aérienne russe.
(Deutsche Welle, le 07-02-2020)

… L'ACTUALITÉ DES MARCHANDS D'ARMES …

Riyad envisagerait d'acheter des missiles israéliens Spike...
L'Arabie saoudite a manifesté son intérêt pour l'achat de missiles de précision Spike à longue portée de
fabrication israélienne, poursuivant ses efforts secrets visant à normaliser ses relations avec Tel-Aviv
après des années de contacts clandestins. La société israélienne Rafael Advanced Defense Systems,
producteur de matériel  militaire, tente d'obtenir via sa filiale en Europe connue sous le nom d'Euro
Spike, les autorisations nécessaires auprès des autorités officielles pour exporter des missiles  Spike
vers l'Arabie saoudite, a rapporté ce lundi 3 février, le journal londonien Al-Araby Al-Jadeed, citant un
rapport publié par Israel Defence. Mais la fourniture de missiles Spike à l'Arabie saoudite ferait l'objet
d'objections  à  l'intérieur  des  territoires  occupés,  le  ministère  israélien  de  la  Sécurité  intérieure  ne
pouvant pas approuver l'exportation par crainte que les munitions ne soient utilisées contre Israël en
cas d’un changement  de régime en Arabie saoudite,  a  poursuivi  Al-Araby Al-Jadeed.  Le ministère
israélien pourrait toutefois autoriser Rafael à exporter les armes vers l'Arabie saoudite, compte tenu du
cycle de vie du missile Spike qui est estimé à environ dix ans, une période au cours de laquelle une
confrontation armée entre Riyad et Tel-Aviv est présumée peu probable, a noté le journal. Ce n’est pas
une première, en septembre dernier, le site d'information en langue arabe Al-Khaleej Online a rapporté
que l'Arabie saoudite avait acheté le système de défense aérienne Dôme de fer au régime israélien.
L'Arabie saoudite tente, selon Israel Defense, de diversifier ses sources d’approvisionnement en armes
et équipements militaires importés et ne veut pas se fier uniquement au missile antichar américain
BGM-71  TOW,  actuellement  produit  par  Raytheon,  un  important  entrepreneur  technique  militaire
américain. Les missiles Spike, lancés pour la première fois par Rafael en 2012, se déclinent en quatre
variantes : Spike NLOS, Spike ER, Spike MR/LR et Spike SR. Spike SR est le plus petit et le plus léger
prototype des missiles  Spike de Rafael, et est utilisé par certains États membres de l'OTAN. Selon
Rafael,  toute  la  famille  Spike est  désormais  opérationnelle  dans  34 pays,  dont  le  Royaume-Uni,
l'Allemagne, la Corée du Sud et l'Inde.
(Press TV, le 04-02-2020)
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… CYBERESPACE …

Coronavirus : Vaste campagne de l'OMS pour lutter contre « l'infodémie »...
Un peu à la même vitesse que le nouveau coronavirus, les fausses informations et les rumeurs se
propagent rapidement, au point que l’Organisation mondiale de la santé (OMS) parle « d’infodémie »
dans son bulletin quotidien de dimanche. Afin de dénouer le vrai du faux, l’institution a lancé une vaste
campagne. Il s’agit de répondre aux publications et remarques diffusées et partagées sur les réseaux
sociaux. Ainsi, à la question de savoir si la consommation d'ail peut aider à lutter contre l’épidémie, elle
répond que rien ne peut prouver une telle affirmation. La fumée des feux d'artifice n'aide pas non plus à
lutter contre l'agent pathogène et les animaux de compagnie ne transmettent pas la maladie, souligne-
t-elle. Après plusieurs tergiversations, l’OMS a annoncé le 30 janvier que l’épidémie était une urgence
de santé publique de portée internationale, sans recommander pour autant de restreindre les voyages
et les échanges commerciaux avec la Chine.
(KBS World Radio, le 04-02-2020)

La police sud-coréenne tente de lutter contre la diffusion sur internet de fausses informations
sur le coronavirus...
Sur fond de propagation du nouveau coronavirus en Corée du Sud, la diffusion de fausses informations
et la fuite de données personnelles sont devenues de plus en plus fréquentes. Le 31  janvier dernier, un
faux message selon lequel deux cas suspects étaient hospitalisés dans un hôpital de Sokcho, ville
située dans la province de Gangwon, dans le nord-est du pays, s’est répandu sur les réseaux sociaux.
Cet établissement médical a fini par saisir la police, qui a interpellé l’auteur de cette déclaration. Mais
ce  n’est  pas  tout.  De  « vraies »  données  personnelles  d’un  patient  infecté  par  le  2019-nCoV ont
également été dévoilées. Vendredi dernier, les adresses du cinquième malade et des personnes qui
sont entrées en contact avec lui ont été diffusées sur la toile. D’après la Police, un rapport rédigé par le
Centre de santé public du quartier de Seongbuk, à Séoul, aurait été divulgué. Elle mène actuellement
des investigations pour éclaircir cette affaire. Jusqu’à présent, vingt-huit enquêtes sont en cours.
(KBS World Radio, le 06-02-2020)
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